
 
 

 

 

 

 

 

 

   

Papa ne respecte rien. Il vient d’interrompre 

ma sieste pour me flanquer dans une cage. Il 

me pose sur la table de la cuisine, devant 

maman et Suzanne. Ils n’ont pas l’air content du 

tout. C’est un tribunal ou quoi ? 

 

- La dernière fois qu’on est partis en week-end, 

dit papa, ça s’est très mal passé. 

 

Maman énumère : 

-Tu as éventré un fauteuil, fait pipi partout, 

cassé deux vases. 

 

- Nous avons donc décidé, décrète papa...  

Quoi ? De couper mes moustaches ? De 

planquer mes croquettes ? 

-... de te mettre en pension chez Betsy pour 

deux jours ! 

- Tu y seras comme un coq en pâte ! ajoute 

Maman. 

Suzanne agite un prospectus. 

- Betsy va te promener, te pomponner, te 

chouchouter ! C’est marqué ici ! 
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Ah, les têtes d’anchois ! Ils ne me laissent pas le 

choix ! Même Suzanne est dans le coup !  

 

La pension n’est pas loin. Une grosse dondon surgit 

en braillant : 

- Bienvenue chez Betsy, ma jolie ! 

- Voilà Thérèse, mes roudoudous ! Elle raffole déjà 

de mes bisous ! 

Faux ! La miss patapouf m’étouffe, oui ! 
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-Tu vas te plaire, ici, ma praline d’amour, dit 

Betsy. Les autres viennent chaque week-end, ils 

a-do-rent ! 

Ah oui ? Bah, pourquoi pas, après tout ? 

-Suivez-moi, chers chouchous, trompette Betsy. 

On va se re-la-xer ! Une Thérèse à roulettes, 

c’est du jamais vu ! Plutôt chouette, 

matoupopette ! 

 

Pour du relax, c’est relax ! Chanson douce et 

coussins de satin, la classe ! Au programme, 

Matoupark ! Des jeux rien que pour nous ! C’est 

fou ! 

Et ça continue avec TéléMatou. Rigolo. Mais 

pourquoi Betsy joue-t-elle les pots de colle ? 

Voilà qu’elle nous appelle ses cachous chéris, ses 

dodus doudous, ses caramels mous. Elle nous 

triture, elle nous malaxe. Tout doux, la dindon ! 
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Puis elle nous promène dans les allées du 

jardin.  

-  N’allez pas vous enrhumer, mes bébés ! 

C’est alors qu’on hurle de rire derrière moi. 

Et là, c’est comme un signal d’alarme. 

Tut-tut-tut-tut ! 
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- C’est l’heure du bain, mes bambins ! crie Betsy. 

Hein ? Frisettes et parfums ? Cette fois, elle 

passe les bornes ! Matoucrin ! On n’est pas  des 

chiens ! 

Bon ! Le paradis, ça suffit ! Fini ! Stop ! Thérèse 

miaou est de retour. D’abord mettre Betsy hors 

d’état de nuire ! Un gros plouf et on n’en parle 

plus ! 

 

Ensuite trouver la sortie. Pas facile, tout est 

cadenassé, ici. Mais une petite grimpette ne me 

fait pas peur. Pépé la Sardine, Croque-Poubelle et 

Mathieu le Pouilleux sont là. Je leur saute au cou. 

Sans eux, je serais maintenant frisée, parfumée, 

décorée comme un paquet-cadeau ! 
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Et vous autres, là ! Secouez-vous les puces, nom d’un 

pou ! Sortez vos griffes, bande de tout mous ! Vous 

êtes des matous ou des toutous ?  

Des matous ! Bravo ! 

Du coup, j’ai invité tout le monde à la maison.  

Chez Papa et Maman, ça s’appelle. Une pension au petit 

poil, non ? 
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